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TOBBACK (Louis-E.), Ancien administrateur 

délégué des Elevages de la Compagnie de 
Mateba, Ancien conseiller vétérinaire auprès 
du Ministère des Colonies (Anderlecht, 
1.10.1882 - Woluwe-St-Pierre, 18.1.1953). 

Diplômé en 1908 de l'Ecole de médecine 
vétérinaire de Cureghem, L. Tobback est le 
premier vétérinaire belge à partir en janvier 
1910, au Congo belge pour une société privée, 
la société Compagnie des élevages de Mateba, 
doyenne des sociétés d'élevage au Congo belge, 
dont les débuts remontent à 1894. En 1913 il 
est 'nommé directeur de la société et restera à 
son poste durant toute la guerre. En 1922 il 
est nommé administrateur directeur en Afri-
que. 

Il rentre en Belgique en 1924 pour assurer 
les fonctions d'administrateur délégué et ce 
jusqu'en 1927, date à laquelle la société diver-
sifie ses activités et entreprend la commercia-
lisation des produits des élevages et alimen-
taires dans tout le Bas-Congo, De 1927 à 
1932, il restera le vétérinaire conseil de la 
société et accomplira des voyages en Afrique 
et particulièrement en Afrique du Sud pour y 
acheter le bétail de reproduction. On peut dire 
que jusqu'à cette date, c'est à lui que l'on 
doit les progrès et l'orientation donnée à cet 
important élevage du Bas-Congo. 

Lorsqu'en 1932, le Ministère des Colonies 
conscient de l'importance que représentent les 
élevages pour le bon développement du Con-
go, décide de créer la place de conseiller vété-
rinaire auprès de ce Ministère, c'est bien na-
turellement que le choix se porte sur le doyen 
des médecins vétérinaires coloniaux. L. Tob-
back va s'efforcer de mettre en place cet im-
portant service, assurant le recrutement des 
vétérinaires pour la colonie ainsi que des 
auxiliaires. Il représentera le service vétéri-
naire du Ministère dans les diverses conféren-
ces internationales et comités de police sani-
taire. 

En 1933, il collabore avec M. Leplae à la 
seconde édition du livre Organisation et ex-
ploitation des élevages au Congo belge, on lui 
doit notamment la partie qui traite des mala-
dies du bétail. Le succès de cette publication 
nécessite la réimpression en 1951 en un ou-
vrage de 520 pages, fort apprécié. Il colla-
borera au Bulletin agricole du Congo belge, 
dans lequel il analysera et résumera les tra-

vaux et publications relatifs à l'hygiène et aux 
maladies du bétail en Afrique. 

En 1934, il sera titularisé chargé de cours à 
l'Institut de médecine tropicale Prince Léo-
pold à Anvers pour enseigner aux auxiliaires 
vétérinaires les notions de pathologie vétéri-
naire tropicale et de la zootechnie. Il sera 
aussi le délégué du Ministère auprès des gran-
des sociétés d'élevage dont le Gouvernement 
détient une participation en échange d'apport 
de terres d'élevage. 

Ses interventions toujours empreintes de 
courtoisie, sont fort appréciées et il sera un 
défenseur écouté de la médecine vétérinaire 
coloniale. 

De 1940 à 1945, il accompagnera le Mi-
nistre des Colonies à Londres où il sera pour 
beaucoup de sociétés, sans relations avec la 
Belgique, un conseiller et correspondant fort 
apprécié. 

Durant la guerre, le service vétérinaire du 
Congo obtient après de nombreuses années 
d'attente, la reconnaissance officielle de son 

importance, de son efficacité et la légitimité 
de ses prétentions. Il obtient son autonomie, 
le libérant de la tutelle du service de l'Agri-
culture dont il était jusque là une direction. 
Malgré ses démarches, L. Tobback ne pourra 
obtenir une meilleure reconnaissance de ses 
services et de son dévouement. Le poste qu'il 
occupe restera un poste de conseiller et il ne 
pourra être admis dans les cadres vu son 
âge. Avec une conscience professionnelle re-
marquable il n'en continuera pas moins à oc-
cuper, jusqu'à l'âge de 70 ans, les divers pos-
tes qui lui ont été confiés. 

Retiré du Ministère en 1952, il sera nommé 
administrateur directeur des élevages J. Van 
Gijsel au Marungu, élevage de création ré-
cente auquel il apportera les fruits de sa lon-
gue et précieuse expérience. Un mauvais froid 
gagné dans les couloirs du Palais de Justice où 
il se rendait pour défendre ses droits à une 
retraite qu'il jugeait méritée, devait l'emporter 
brutalement le 18 janvier 1953. 

Il était membre correspondant de la société 
Italiana per il progresso délia zootechnica de 
Milano et membre de The american museum 
of national history. 

Dans tous les milieux coloniaux L. Tobback 
laissera le souvenir d'un fonctionnaire con-
sciencieux, d'une grande courtoisie et dont la 
contribution à l'essor de l'élevage tropical fut 
grandement appréciée. 

Distinctions honorifiques: Officier de l 'Ordre de Léo-
pold I I ; Officier de l'Ordre royal du Lion; Chevalier 
de l 'Ordre de la Couronne; Médail le commémorative 
1914-1918, 11 février 1970. 

J. Giilain. 
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